
JOUlNAL D)E L'NSTRUCTION PUBLIQU

sel umarque certaine d'incapacité dans un i itre, c'est lai ncesité où

UZir:uê îles îîriuiOre sur lei 1 pmitimis et lesý récoperî es 1~, il se trouve tl'eiployer plus de ,moyens de correctioî qu'u n autre
pour obtenir le tuemeîî résultat. C'est; au contraite, pour n i ms

1i Puisque ce qui est bien doit êtwe fait p;ire que c'est bien, titutteur, uni beau titre de recoman:udation que de maintenir bou
sa rd aux pulnitions ni ux redîpns conte t ns p'en :utîlori té anit bien que ses confères, n puissant moins.

généril, il ne faut euployer les punitions et les récoipenses qui e Diraii r les faitî'uî îî ds nuaMs ii à lilit l,
Iorsque d'autres considératidos ne sujlisent plus pour retenir les tel est le piroblèmne <lqie elqie mnit e doit loreer de résoudre
élèves dans la voie du devoir. (J. Wood).

IL lihe tout le cour de l'éducation et de l'nstructin le Qun:lt à l'upplieation do ces différenlts e les sur les' réconi-
muaitre, en eit ourageait i b :imeil'etivité, le dhvewpiwint pn-egst lis îpunitnt, h'soin de dire qplMle loit

le'hteulté',. l'aunîour de lordr, parvien dra à thirelispanire les étreonituument inspirée par nl itable esp'it d eliit t
occasions dCbordination et de nevol t et par nite lis poini d'huunanité chrét iene. qui teulpéîera la >étrité la plus juste pr

til. la lonuisération, qui apprendra .1n in aitre a recounn'lite l part
Il. C'es r seuleient le tuinrite, le zl, l'a 1pplication Outenue, qu'il doit s'a tribuer preque toujoujnrs dans l flutes de s

et non pl :s les talents et les dons de a nai tre, qui peuvent donner Iélèves N xige2 donie que ce que vous pouvez raisoinablement
deslroits A des use IWunne circnstance, il ne doit attendre des t'Ires i i 't ýi légers qui solit confiés à V4s
y avoir de punitions Pour l'ineité t la tîiblese d'esprit, sins mais s il tout, s' iioureux ener ou mêmes utat

lRien ne peut just iier ut maitre qui se lai- s'aller à punir un que patiens a Iépri des autres. C'e t à ous- mefnIs qu'il faut
éóet-e, au nel il n'a à reproelr auIre hose u in inteli gee pre toujours denander einpteh ndi mal qui se fit :utour de
ntaiurellenient bornée i (J. Wool ). Il n'y : que la nligence nts. i quelque désordre a lieu dans mon école, dit Salz.

laéreté, l'indoleuce et les aut tres ets tus lté ni e, "itn, je i exaiiiiie nci e et je trouve souvent que e iIt
qui ill Xeit tire puIni Iar ta lidlprp re flite qiie l'enfat iatuié à son devoir (1).'

I. Les récoi c iliivent pa plaire exciter et aier Salis aller utte a i loin, ilnous devon tiuteli nous lier.
snîns faire naitre la vanité, I rgtuil. l'anour propre s chA idr <tue les eniar t eent ielu t a ati aitii-
tituielnts, de leur eôté, loivent détourter du mnI mai- nuo doivent tation, eîcînirent, ais ert iiter, à la conluite de ceux

Jiais êt1re le lature à détruire le re-,tort et léner2ie deI Vitnie. qui le- diir.trit.
Le tmaitre les infligera toujours ciane une pénibliéce.sité. Tattentiîr ,ur i meni isinet lnées:îire di l'é.Ilt

V. récompe et le unitions seront liii-es it uaue où les uitru ont n i t le urviluit ue eolirs, ceuxi
ave réserve et liscrétion, oit (Iles lwrdront eiremeit tler ruoivet t l rdet toui les i n q îr n t a couîiiti il

lieunreut se iii Ilence ; leur en ploi trop lréqe liet remtl l'esprit inen- tuire e l'autant pluI e t'aeilité qt'ils soniii t phi i tenik 
sible luix émnotions qu'elles doiverit produire mu lien i établit To-rv Un miaitre doit done plaer at raig île ,es priii'i
eettfue Li ee que les honu1eines dans toutes leuis 1ene p 11 alions celle 'éd ilier ses él'ves ; rie ti'ust plus puis-

sott jauais guidés que par lae Cmlidération le ce q ui leur est ulit sur Tov1prit îles iint l comlie sur celui i h iites faits
persninelleneut uiiile itun itle uîle pe p~l'. Un iitituteun r ie doit jtmais se ie ti ue

VI. Plus llhoilniie vit pour le prése t et liur niniaitutt' plus j:irole qii tim oit ule h iiit détarebe quei li iode
il e-t jeune et souiTi à Vet1pire d e et pi1is il falit que le et lalheur A cliii par se idiscours u.e rs serait pour
el làtiiint out Il récorense (iv île pirès s' i o >e 'lier ui sujet de urda (
leur effet est maua é. A îîeitr :re, A nesure In c at t avance

eia e il fiut I' iabituer à attendre li récomipense ou la puinition,
il faut liii enseigner îA espérer ou à crairidr les conséquences éloi. ience di on ru- Cionclu itn
-nées de ses actions.

VII L'instituteir ne doit jaiais accorder une réeoiipienI O ou Le résultait de la discipline est l'ordre, eestA-dire, le fonde-

iitfliger tut châtiînenit avantt taavoir pesé toutes les cireonstnees l t de tout lien; coud1i:tio itiele de toute beauté 1îlyh'
avec tiesprit exeipt <le passion et une ipiiarti:lité enti're sigue et tiorale.
Toute iéprise, toute erreur, et surtout toute aipp:areine île eur Lordre porte dans le travail le imolyen le plus pîlissant de
pour un seul, détruisent dans le ceur des autres enfiilts le bien sues. Il est, conime le travail, un inrstituteur inultet il est un

que peuvent produire les punitions et les réeompeises; cest'a' bienfititeur de l'euilce...
dire, la Conscience de leur née'sité et <le leur justice. L 'otlre nssig ne a l chaque chose soin but, et par ciinquent

L'lointiie passionné est sujet à des erreurs continuelles il se .narque àehaque chose soi te iip. et su place. Il c il
n éPrcitd sur !C bien, et la récompense d'une ianière exagérée 'disribue r'gle proportionne, il enchaine est l'oî po e
il ne juge pas inicuice q1<ui est mauvais, il l'utrtnilbute aux plu, li conuttsin et du lisard le délitir, c'est cl dire tous les bien-,

détestables inotifs, et le punit avec une excessive sé-érité. La laits.
nition ne oit ja is être fliée ds la olre i sutout " Oezmouveents du corps deviennent

avec un air d'insulte, de raillerie ou de triorilihe ; elle nie doit plus aieiles par leur rég ularité 1 Observez la marche i .ioldat,
être necompagnée que de narqies de comtpasioi Pour J'enfunt les rapides Opérations de l'ouvrier, lagilité de la d:se.'ois y
coupable. Il faut faire scitir atux élèves que le iiiire est forcé trouverez éconmie de teilps, duiinution le fatigue, exécutiîo
à une nmesure qui lui est désagréable. S'il punit iiniirudemnen, plus parfite. Les oIces d corps se dévelopien et ses org:mes
il s'aliène le ceur des enfaints, il fait naître en eî:x des disposi- acquièTrent plus le souplesse et de précision par un exercice bien
tions Aàla turbulence et a li révolte. Quand le chiâtimtenet cn- réglé. La santé elle'Iime se con.serve ou se rétablit be:ucoup
'enableinlent appliqué, il laisse une irnîpression bonne et perna imeux par un négime de vie bien ordonné quî pur l': ist-iee
nente, et l'instituteur est cstiiié et chéri comme u père. du méeem
règle générale,' aprobation du maître est ue réempe if " L'ordre est éminemient conservateur. Voulez-voius garantir
glte pour l:,bonne conduite morale; (2) Ihs objets de la déperdition, en prolInger la drilée ? sOignez ler
VI Il Oin tic peut rriver ait mium de progrès que eta i Voulez-vous les trouver quand vous cii nave'z beùsoin
quand oni est arrivé au muiîiinnon>el de punitions. (3 Une et les avoir toujours a votre disposition ? arr:mgez'les. Voulez-

vous unultilihier vos ressources ? Mettez de 'ordre dhans vos
aflires. Voulez-VoUs voIT s,; richir par l'économie ? mettez un

(t) Extrait dit lauid de_

(2> DemUze. ç) Ar île bien tlaier i chriennei.
(3) &'ttl. (2) Csîîidfe' ile3 i'co!CS elirft'eiiuer.


